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LETTRE  OUVERTE 

Cher  Monsieur,— Comme  il  est  poaible  qu'avant  longtemps  vous  ayes 
besoin  d'écrèmcuscs  centrif  ugM  pour  votre  fabrique,  nous  prenons  la  liberté 
de  vous  prévenir  contre  les  représentations  des  agents  de  cerUin  séparateur 
appelé  le  "U.S.,"  que  l'on  cherche  à  faire  passer  comme  une  machine 
capable  de  soutenir  la  comparaison  avec  les  centrifuges  Alpha  de  Laval  que 
nous  vendons. 

Le  succès  de  votre  fabrique  tient  au  séparateur  plus  qu'à  n'importe  quoi. 
Si  vos  patrons  ont  lieu  de  croire,  un  bon  jour,  que  l'écrémeuse  que  vous 
aurez  ne  fait  pas  un  bon  iTvniX— qu'elle  perd  de  la  crème,  vous  deves  com. 
prendre  ce  qui  en  résultera.  Comptez  ce  que  vous  pouvez  perdre  de  temps, 
de  confiance  de  la  part  de  vos  patrons,  de  lait  et  par  conséquent  d'argent  ; 
comptez  encore  que  de  l'achat  du  séparateur  dépend  la  valeur  de  votre  fabri- 
que, et  que  pour  quelques  piastres  ménagées  vous  pouvez  perdre  un  ou  deux 
milliers  de  piastres.  N'oubliez  pas  que  cette  fabrique  constitue  pour  vous  une 
situation,  qu'elle  est  votre  gagne  pain,  et  vous  comprendre*  que  nous  vous 
parlons  d'un  sujet  important.  C'est  notre  excuse  pour  vous  demander  de 
lire  avec  soin  ce  qui  suit,  afin  de  vous  renseigner  sur  cette  nouvelle  arrivée 
—vielle  d'âge  et  pas  beaucoup  connue,  que  l'on  vous  offre  —  l'écrémeuse 
•'  U.  S.,"  et  de  vous  faire  connaître  les  raisons  qui  existent  de  ne  pas  croire 
ses  agents  sur  parole. 

I.    UBcrémeuse  ♦•  U.  S."  n'est  pas  une  machine 

nouvelle  et  elle  n*a  pas  d'améliorations 

récentes  essentielles. 

La  "  u.  S.  "  est  sur  le  marché  aux  Etats-Unis  depuis  à  peu  prés  10  ans, 
et  nous  verrons  dans  un  instant  qu'elle  n'a  pas  fait  grand  progrès  dans  l'estim' 
des  fabricants, — des  vieux  du  métier. 

Les  dates  de  ses  divers  brevets,  suivant  ses  circulaires  et  tel  que  porté 
sur  les  machines  elles-mêmes,  sont  comme  suit  :  4  Juin  I889,  4  Juillet  1893, 
ler  Mai  1894,  4  Juin  1895,  12  Novembre  1895,  26  Novembre  1895,  21  Janvier 
1896,  4  Août  1896,  25  Août  1896,  19  Janvier  1897. 

Les  trois  plaques  dont  sont  pourvus  les  "  U.  S.  "  datent  de  quatre  ou 
cinq  ans  en  arrière,  et  sont  une  mauvaise  copie  des  disques  de  l'Alpha.  Telles 
qu'elles  sont  appliquées  dans  la  "  U.  S.,"  elles  sont  si  peu  efficaces  que  pour 
pouvoir  montrer  un  travail  quelque  peu  passable,  il  faut  faire  marcher  à  8000 
révolutions  son  bol  qui  est  de  grand  diamètre  et  qui  contient  beaucoup  de  lait. 
Ces  plaques  sont  si  peu  satisfaisantes  dans  la  forme  adoptée  par  la  "  U.  S."  pour 
les  machines  de  fabriques,  que  pour  les  écrémeuses  à  mains,  ses  constructeurs  ont 
cherché  à  les  améliorer  en  copiant  en  1899  les  gaufrages  ou  les  zig-zags  des 
plats  d'une  autre  écrémeuse  qui  se  sert  de  cette  forme  depuis   1892  ou   1893. 


' 


HSa 


Cette  forae  gaufrée  tuAy  '?  résiitanee  qu'elle  n'a  pu  être  appliquée  dans 
lei  "  U.  S."  pour  beurreric  ,  qui  sont  {Mratiquement  encore  au  point  où  elles 
étaient  en  1896  ou  1897,  dans  leurs  parties  esaentielles.  Il  n'y  a  donc  pas  de 
raisons  sérieuses  poi  r  que  le  travail  d'aujourd'hui  soit  meilleur  qu'il  éUit  il  y  a 
trois  ans,  et  ceux  qui  croient  acheter  du  nouveau  en  achetant  une  "U.  S." 
n'auront  que  du  vieux  réchaufTé. 

II.    Les  **  U.  S."  dans  leur  propre  pays,  les  Etats 

Unis,  sont  employées  dans  bien  peu 

de  fabriques. 

Les  propriétaires  de  beurreries  ayant  de  longues  années  d'expérience, 
et,  parmi  eux,  les  grandes  compagnies  employant  des  experts  de  premier  ordre, 
sont  les  meilleurs  juges  du  mérite  des  séparateurs  ;  il  est  donc  très  important, 
comme  indication  du  courant  de  l'opinion  publique  en  fait  de  séparateurs, 
de  voir  un  peu  ce  qui  se  passe  chez  les  fabricints  des  Etats-Unis,  où  les  U.  S. 
ont  eu  toutes  les  chances  de  se  faire  connaître.  Leurs  catalogues  regorgent 
de  rapports  de  prétendues  épreuves  faites  en  des  endroits  divers,  mais . .  .leurs 
ventes  n'avancent  pas. 

Les  conventions  annuelles  de  l'Association  Nationale  des  Fabricants  de 
Beurre  des  Etats-Unis,  fondée  en  1891,  ont  pris  une  telle  importance  que 
leur  concours  de  beurre  est  le  plus  considérable  de  tout  le  monde  entier. 
D'après  les  règlements,  les  tabricants  qui  prennent  part  à  ce  concours  doivent 
indiquer  le  séparateur  dont  ils  se  servent. 

Combien  de  fabricants  se  servent  d'Alphas  ? 

Combien  se  servent  d'U.  S.  ? 

Voici  le  résultat  pour  les  deux  dernières  anné-^ 


CONCOURS 


Nombre  total  des  concurrents  pour  beurre  de  Beur- 


renes. 


Séparateurs  employés,  noms  et  quantités  : 

Alpha  de  Ifaval 

Sharples  Russian 

"       Tubulaire 

Danoise  de  Reid 

Springers 

Jumbo-Alezandra 

United-States 

Danish  Weston 

Empire 


Alphaa  :  Nombre 

Proportion  dans  le  total 

U.  8.  :  Nombre 

Proportion  dans  le  total. 


Li   "«In,  Neb. 
Fev. 
1900 


673 


S56 

40 
6 
37 
13 
10 

8 

3 
I 


556 

83% 

8 


St.  Paul.  Min. 

Fév.  18-23 

1901 


786 


668 

37 
I 

34 
II 
14 
19 


668 

85% 

2A% 
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Le  nombre  de*  fabricants  prenant  part  auconcouraen  1901  augmente 
de  1 13  ;  le  nombre  d'Alphai  augmente  de  i  la.  Ceci  donne  une  idée  exacte 
de  ce  qui  le  pane  aujourd'hui  dans  les  ventes  nouvelles.  Sur  100  séparateurs 
qur  se  vendent,  95  Alphas  trouvent  leur  place,  et  les  U.  S.  avec  les  autres  se 
partagent  les  cinq  autres  acheteurs  ;  et  ce  sont  les  moins  renseignés,  qui,  iaute 
de  mieux  savoir,  se  trouvent  attrapés. 

Nous  exagérons  si  |)eu  en  disant  cela  que  noua  défions  Im  agents  des 
U.  S.  de  citer  une  seule  grande  compagnie,  aux  EUU-Unis  ou  ailleurs  qui 
n'emploie  pas  des  Alphas,  ou  qui  emploie  10  U.  S. 

D'un  autre  côté,  voici  une  liste  assez  complète  des  plus  grands  industriels 
en  fait  de  beurreries,  aux  Etats-Unis,  et  vous  n'en  trouverez  pas  un  seul  qui 
achète  maintenant  autre  chose  que  des  Alphas.  Remarquez  le  nombre  d'Alphas 
qu'ils  emploient. 


AUX  ETATrf-UNli 


Continental  Creamery  Co 

Elgin  Creamery  Co 

Borden  Condeni*cd  Milk  Co 

Béatrice  Creatn«..y  Co 

Franklin  County  Creamery  Co. 

Standard  Butter  Co 

Brady  Meriden  Co. 

Parker  Creamery  Co 

John  Newman  Creamery  Co. . . . 

Pairmount  Creamery  Co 

McCanna  &  Fraser 

Freinent  Creamery  Co 

Belle  Springs  Co 

Forest  Park  Creamery  Co 

Houston  Creamery  Co 

Rictiardson,  Beele  &  Co 

Rockdale  Creamery  Co 

Hanover  Produce  Co. 

Turner  &  Westbatt 

Hoard's  Creameries 

H.  P.  Friday 

W,  W.  Sherwin 

A.  Nolting 

Cornell  Bros 

D.  E.  Wood&Co 

H.H.Hopkins 

J.  P.  Younger 

AngloSwissCo 

St.  IvOttis  Dairy  Co , 

Diamond  Creamery  Co ., . , 

French  Bros.  &  Co 


Topeka,  Kansas. 
Elgin,  111. 


Lincoln,  Neb 

SI.  Albans,  Vt 

Owego,  N.  Y 

Kansas  City 

HutchiL  son,  Kan. . . , 

Elpn,  lil 

Fairmount,  Neb 

Burlington,  Wis 

Fremont,  Neb 

Abilene  Kan 

Edgerton,  Can 

Newton,  Kan 

East  Aurora,  N.  Y . . . 

Rockdale.  N.  Y 

Hanover,  Pa 

Glen  Roy.  Pa 

Fort  Atkinson,  Wisc. 
Markesan,  Wis 


Tous  du  Wisconsin . 


N.  Y.etc t. 

St.  Louis,  Mo 

Monticello,  Mo 

Cincinnati,  O 


Nombre 
d'Alto 
employés 

175 
'30 
«50 
'35 
100 
100 

50 

50 

50 

25 

to 

30 

20 

«5 
20 

'4 
23 
ao 

chacun 

15 

Alphas 

et 

plus 

35 
50 
30 


Avant  de  laisser  cette  liste,  nous  attirons  votre  attention  sur  la  société  qui 
s'appelle  Franklin  County  Creamery  Co.  C'est  la  compagnie  propriéuire  de 
la  grande  beurrerie  de  St.  Albans,  dans  le  Vermont,  une  des  plus  grandes 


du  monde  entier,  qui  emploie  100  Alphas  et  plus 
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L'écrémeuse  "  U.  S."  est 


fffbriqnée  en  plein  Vermont  ;  ws  numufacturien  sont  des  concitoyens  de*  pro- 
priétaires de  U  beurrerie  de  St.  Atbans  ;  ils  appartiennent  au  même  Etat. 
Comment  se  fait-il  ({ue  la  beurrerie  de  St.  Albans,  après  avoir  essayé  tous  les 
séparateur»  connus,  n'emploie  ou  n'achète  plus  que  des  Alphas,  et  que  les 
agents  de  la  ••  U.  S." — chez  eux, — n'aient  pas  pu  laire  reconnaître  le  mérite 
de  leur  machine,  si  elle  vaut  quelque  chose  ? 

Kn  Canada,  c'est  la  mêmechose  qui  se  passe:  pas  un  seul  grand  propriétaire 
de  beurrerie  qui  se  serve  de  1'  "  U,  S,"  ou  (jui  se  serve  d'autre  chose  que  des 
A\ph»i 

Emploie. 

D.  M.  MMCpheraon,  de  Lancaster,  Ont \ 

St.  Mary't  Creamery  Co.,  St.  Mary*. (^  Alphas 

S.  J.  Roy,  SabrevoitQue j}5      •• 

Milton  Creamery  Co.,  "Mlton,  Que 1."^      ' 

Wm.  Bager,  Morrisburg 10      " 

City  Dairy  Co.,  Toronto 10      " 

Moody  &  Sons,  Terrebonne 6      " 

Tous  les  meilleurs  et  plus  vieux  fabricants  de  la  province  de  Québec 
n'emploient  que  des  Alphas. 

Dans  les  i.ooo  beurreries  de  notre  province  il  y  a  environ  900  Alphas  ; 
les  autres  machines  se  séparent  le  reste. 

III.    Pourquoi  cette  préférence  pour  les  Alphas. 

Ce  que  nous  venons  de  dire  est  la  consutation  de  faiu  indéniables,  et  de 
faits  que  la  •'  U  S."  n'aura  jamais  à  son  crédit  pour  les  raisons  suivantes: — 

Depuis  l'invention  des  séparateuis,  /a  perte  de  gras  dans  récrému^c  a 
passé  par  bien  des  degrés  avant  d'être  aussi  peu  considérable  qu'il  est  possible 
de  la  rendre  aujourd'hui  avec  les  Alphas. 

La  quantité  habituelle  ou  normale  de  gras  perdu,  ou  qui  reste  dans  le  lait 
écrémé,  varie  aivc  chaque  type  irécrênieuse  dans  le  travail  ordinaire  des  fa'  i- 
ques;  il  est  absolument  faux,  de  dire  aujourd'hui,  en  pratique,  que  ton  les 
séparateHrspeuvent/aireunbonécrémafre.  11  y  a  une  telle  dilTérence  maintenant 
entre  nos  Alphas,  modèle  1900,  et  toutes  ses  rivales,  qae  l'écrémage  de  l'Alpha 
est  dans  une  classe  à  part  de  toutes  les  .\utres.  Voici  les  transitions  par  les- 
quelles l'étalon  d'écrémage  à  passé  : — 

LE    MEILLEUR    ÉCRÊMAGE   SE    FAISAIT 

En  1880,  avec  une  perte  de  0.25  (25-100)  de  gras  dans  100  Ibs.  de  lait  écrémé. 
1887,         "  "  0.15(15-100) 

1890.         "  "  0.10(10-100) 

1897,         "  "  0.05  (  5-100) 

19C  ,         "  "  0.03  (  .3-100) 

A  ces  deux  dernières  dates,  c'est  l'amélioration  de  l'Alpha  qui  seule  réduisit 
la  perte  à  0.05  et  0.03.  Tous  les  autres  séparateurs,  pour  approcher  un  peu  de 
pareil  écrémage,  furent  forcés  de  diminuer  la  quantité  écrémé  à  l'heure,  d'aug- 
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ncater  le  chaafliiffe  dn  Uit  et  U  vitCHe  du  bol,  et  même  les  dimenaioiw  dn 
bol,  et,  «v«c  tout  cela,  mu»  pouvoir  faire  un  écrémage  auMt  régulier  et  auni 
complet  que  l'Alpha. 

Donc,  des  1897,  toua  lea  séparateurs  sans  exception  sont  distancés.  En 
1900,  l'Alpha  subit  une  at>*re  amélioration  qui  la  place  dms  une  claaie  A 
part,  aussi  en  avant  de  ses  propres  anciens  modèles  qu'elle  était  déjà  en  avant 
des  autres  séparateur!.     Comparez  :— 

Capacité  A  rbeure.    Révolutions.    Perte  de  graa. 

Alpha,  1897,  No,  1 2,600  Ib^,  lait  d'été  B,0()0  0.06  (,",«  de  livre) 

"        •*        "     2.200    •'    lait  d'hiver  «.000  0.06 

Alpha,  1900,  No.  1 3,600    "    lait  d'été  C.OOO  0.08  (^e  de  livre) 

3.000    "    lait  d'hiver  6,000  0.03 

Alpha,  Acme,  1897 1.500    "    Uitd'ét<;  «.000  0.05  (^e  de  livre) 

1.200    "    Uit  d'hiver  6.()00  0.06 

Alpha,  Acme,  1900 2.000    "    lait  d'été  6,000  0.03  (,Ve  de  livre) 

1.760    "    lait  d'hiver  6,000  0.03 

Quelle  espèce  d" écrémage  les  agents  de  la  •'  U.  S.  "  promeltent-ils,  et 
dans  quelles  condittotis  de  température  du  lait  et  de  vitesse  du  séparateur  :■* 
A  notre  connaissance,  les  contrats  présentés  dans  le  cours  de  cette  année  par 
les  agents  de  la  ••  U.  S.  "  pour  la  signature  de  l'acheteur,  po:  '-nt  un  blanc  à 
rendrait  où  la  perte  de  gras  dans  le  latt  écrémé  devrait  être  nwntionnée.  Dans 
les  cas  où  le  client  exigent  une  garantie,  ils  remplissent  ce  blanc  suivant  ce 
que  peut  connaître  le  client  en  fait  d'écrénaage;  le  meilleur  écrémage  que  nous 
ayoni  vu  mentionné  dans  ces  contrats  de  la  "  U.  S.,  "  c'est  0.05  malgré  que 
letir  catalogue  porte  an  lot  de  certificats  de  gens  qui  s'imaginent  avoir  écrémé 
à  o.oi,  0.0a,  et  0.03  de  perte  avec  des  •'  U.  S.  "  C'est  déjà  0.02  (2-100) 
de  perte  admise  par  la  "  U.  S.  '',  comparé  à  la  perte  que  comporte 
l'étalon  d'érémage  garanti  par  les  "  Alphas,  "  savoir  0.03.  Si  le  client  n  est 
pas  méfiant,  le  blanc  du  contrat,  des  "  U.  S.  "  peut  être  rempli  par  n'importe 
quel  chiffre.  Maintenant,  comment  ces  messieurs  s'y  prennent-ils  pour  arriver 
à  faire  un  travail  qui  approche  de  leur  garantie  : 

I.'  Eté  comme  automne,  les  agents  de  la  ««  U.  S,  "  chauffent  le  lait  à 
88°  ou  90*  et  même  plus.  Donc,  dépense  de  vapeur  et  de  bois  ;  danger 
considérable  pou'  .  crème,  à  moins  d'ajouter  une  dépense  considérable  de 
glace  pour  L  rett«/idir  rapidement:  de  plus,  lait  écrémé  qui  cai//^  <f»/r pour 
les  patrons. 

2. "  Les  agents  de  la  ' «  U.  S  "  ajustent  les  poulies,  et  l'engin  de  i.ianiére 
à  être  bien  sûr  que  le  séparateur  fera  au  moins  8000  révolutions  à  la  minute, 
donc,  dépense  de  vapeur  considérable  et  grosse  dépense  de  bois  ou  de 
charbon  ;  33%  plus  de  révolutions  à  donner  au  bol  de  la  "  U.  S.  " 
qui  est  proportionnellement  plus  grand,  et  d'une  plus  grande  contenance— qu'à 
celui  des  "Alphas.  "     Cette  dépense  inutile  de  pouvoir  est  tellement  forte 
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que  les  turbines  U.  S.  dans  les  grandeurs  que  l'on  oITre  comme  corr  ....  -;• 
lantCL  aux  <•  Alphaa,  "  prennent  au  moins  so  i  15  livres  de  vapeur  de  plus  que 
"  l'Alpha  "  pour  avoir  leur  vitesse  propre. 

3."     Les  agents  de  la  "  U.  S.  "  évitent  de  |>aeser  la  plus  grande  quantité 
de  lait  qu'ils  indiquen   dans  leur  caUlogue.  Ces  capacités  sont  portées  comme 
suit   pour  les  "  U.  S.  "  pour  beurreries:     No.  0.  1600  à  3000  No.  i,  8300 
3500.     Vous  pourrez  voir  plus  loin  (|UcUes  quantités  les  "  U.  S.  "   ont  t    .-. 
mé  dans  les  concours  que  nous  mentionnons. 

La  conclusion  de  tout  cela,  et  que  nous  vous  prions  de  remarquer  avec  i.oin, 
c'est  que  pour  réuvir  à  faire  un  écrémage  un  peu  décent  avec  la  "  U.  S.  " 
ti/aui  une  infinité  de  préca  ons,  qu'il  est  impossible  ou  très  dispendieux  de 
toujours  réaliser  dans  le  trav    *  ordinaire  de  la  fabrique. 

La  conclusum  encore^     .-st  que  la  •'  U.  S.  "  n'a  da  réMrva  da 

capacité  d'écrémaga,  pas  plus  que  tous  les  autres  :'  ni.  des  **  Alphas." 
Ce  que  vous  les  voyez  faire,  c'est  absolument  tout  ce  q*  . .  es  peuvent  faire. 

Dans  le  travail  d'une  beurrerie  pourtant,  il  est  de  première  nécessité 
d'«.(  r  un  séparateur  qui  corrige  les  erreurs  et  les  négligences  du  fabri- 
cant, et  les  défectuosités  d'installation. 

Cherche»  te  séparateur  qut  a  une  grande  réserve  de  capacité  ^écrémage. 
Si  vous  n'avez  pas  ce  séparateur,  qua.id  le  chauffage  se  fera  irrégulièrement,  on  ne 
pourra  pas  et  ne  devra  pas  se  faire,  quand  la  vapeur  baissera,  ou  qitard  les 
courroies  glisseront,  quand  le  régulateur  de  l'engin  réglera  mal,  quand  les 
chantepleures  seront  mal  ajustées,  quand  l'alimentation  du  lait  se  fera  mal, 
quand  vous  écrémerez  du  lait  riche,  ou  venant  d'un  bassin  mal  brassé, 
ou  dur  à  écrémer,  comme  le  \^\\  d'automne  et  d'hiver, — vous  comprendrez 
alors  qu'une  épreuve  d'un  séparateu-  faite  dans  les  conditions  trop  favorabl/ 
que  recherchent  les  <.  S.  avec  ta  le  soin,  ne  veut  pas  dire  grand  chos.. 
Vous  comprendrez  aussi  comment  bonne  foi  des  gens  peut  être  surprise  au 
premier  essai  d'un  séparateur. 

Entre  les  séparateurs  q  il  vous  sont  offerts,  il  n'y  a  qu'un  moyen  déjuger: 
c'est  d'avoir  '  't  -séparateu. i  jcndant  un  temps  suffisant  dans  votre  fabrique 
pour  les  mettre  épreuve  dans  les  conditions  ordinaires  et  souvent  défavo- 
rables du  travail  de  la  beurrerie.  Huit  jours  n'est  pas  suffisant,  quinze  jours 
n'est  qu'un  peu  mieux  ;  un  mois  de  comparaison  commencera  à  vous  faire 
voir  clair,  très  clair  même. 

Nous  reviendrons  sur  le  sujet  tantôt. 


DES  FAITS. 


Nous  voulons  maintenant  vous  mettre  au  courant  des  prouesses  de  l'U   S 
depuis  que  l'on  a  essayé  de  l'introduire  ici.     Partout  où  nous  avons  eu  la 
chance  de  mettre  la  main  sur  les  agents  de  l'U.  S.,  nous  les  avons  forcés  à 
avoir  des  concours  contre  l'Alpha.     Nous  allons  repasser  une  à  une  ces  ren- 
contres. 


5ainte-Anne-de-la-Pérade. 

Epreuve  comparative  de  l'Alpha  et  delà  U.  S.  les  14,  16,  19  et  21 
novembie.  A  la  suite  de  cette  épreuve,  pour  des  raisons  inconnues  les  direc- 
teur de  la  beurrerie  ont  décidé  de  garder  la  U.  S.  ;  les  agents  de  l'U.  S  ont 
pubhé  dans  le  /oumal  d'Agriculture,  comme  venant  de  M.  L.  P  Lacour- 
sière,  mspecteur,  un  rapport  forgé  et  faux.  Le  seul  rapport  autorisé  sur  ce 
concours  est  celui  de  M.  J.  Ernest  Gaudet,  inspecteur,  choisi  du  consente- 
ment des  directeurs  comme  juge;  ce  rapport  devait  décider. -Comme  c'est 
le  seul  endroit  où  PU.  S.  ait  eu  l'honneur  d'être  choisi  de  préférence  à 
1  Alpha,  nous  publions  au  long  le  rapport  de  M.  Gaudet  : 

A  M.  P  Laflèche  président  et  à  messUur,  les  Cirecieurs  de  l'association  de  beurre 
et  fromage  du  village  de  Ste.  Anne  de  la  Ptrs'i» .— 

Ayant  été  demandé  par  les  deux  parties  ayant  des  machines  centrifuges  ici  en  • 

;?;s^si:trnttn."  "  ^^^^^^  '^  ^^-^  ^'--'-  -°  --^-^  -^-^  ^"^^-^^ 

Je  commence  d'abord  mes  opérations  mercredi,  le  14  novembre,  1900. 
L'Alpha— 1ère  épreuve. 

Vitesse  de  la  machine f^  f  " , 

Uit  écrémé  à  l'heure JS^i^*"- 

Gras  laissé  dans  le  lait  écrémé .".*!!.*.';;..". oS'Â?'" 

C'est-à-dire,  deux  centième  et  trois-quart'de  un'i^ùr  Mnt.  ' 
Température  du  lait „_  , 

• OU  t. 

La  U.  S.— 2ème  épreuve.    Jeudi,  le  18  courant. 

Lait  reçu 

Vitesse  de  la  machine..... ■■.*■ 7^  f" , 

Uit  écrémé  à  l'heure ::::;:::;; 2'^îl  • 

Gras  laissé  dans  le  lait  écrémé 004 

Température  du  lait  écrémé !..!..,.....!!.!  82f 
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L'AlplW— Sème  épreuve.    Le  16  courant. 

I**t«V" 2  2191h«. 

Vitesse  de  la  machine KK«n!r, 

Lait  écrémé  à  l'heure SI    * 

Gras  laissé  dans  le  lait  écrémé ..'.".'.'.'.[[[][[  .'.".'.'.*!.o!o7 

C'est-à-dire,  sept  centième  de  un  pour  cent. 
Température  du  lait g^  . 

L'Alpha — lème  épreuve.    Le  19  courant. 

Vitesse  de  la  machine «a^  x    , 

Lait  écrémé  à  l'heure \ ÎSSI 

Gras  laissé  dans  le  lait  écrémé .'.*,*.*  ''''".'I[l[l  .ao? 

C'est-à-dire,  sept  centième  de  un  pour  cent. 
Température  de  l'écrémage j^j 

Lm  U.  s.— Le  21  courant. 

Lait  reçu 9  77- ik. 

Vitesse  de  la  machine al^T  , 

Lait  écrémé  à  l'heure '.y:.::'::::. sZS 

Gras  laissé  dans  le  lait  écrémé '.'.'.'.'.'.'.[[[[  !o.'o6  '• 

C'est-à-dire,  six  et  soixante-et-quinze  centième  de  un  tout  cent'  " 
Température  de  l'écrémage V  88  f 

A-^-aryM^^—Attendu  qu'il  était  convenu  que  le  "  U.  S."  devait  marcher  samedi 
le  ITcourant,  et  que  pour  des  raisons  incontrôlables  qui  m'ont  obligé  d'aller  à  Q^TlÏc 
les  part.es  ont  convenu  de  m'attendre  pour  faire  l'écrémage  Iprès  mon   retour' 
et  les  patrons,  para.t-.l.  n'ont  pas  décidé  d'attendre  au  soir  pour  leur  lait  et  ce  matTn 
r«  dlem««"i^  "«  autorités  de  la  "  U.  S."  de  bien  vouloir  Sre  l'écré^  eTiUo:" 

•      ^!  «="•»' M- 1«  Président  et  messieurs  les  directeurs,  qu'il  est  de  mon  devoir  comme 
i'Tpta  1  nfô'  T~"","^  vous  soumettre  ces  quelques  remarques.    Je  vt^d^fq": 
I  Alph.  à  prouvé  une  plus  grande  capacité  d'écrémage  à  l'heure  que  le  "U  S   ••  rt 
conséquement,  requiert  moins  de  pouvoir.  "'       ' 

Le  tout  respectueusement, 

Votre  humble  serviteur, 
Sainte-Anne-de-la-Pérade.  21  novembre,  1900.  ^'  ^'''''^  ^''''°**" 

En  résumé  ce  concours  s'est  fait  dans  des  conditions  très  différentes  et 
ne  donnant  aucune  chance  égale  à  "l'Alpha."  Il  est  bon  de  noter  que 
•'l'Alpha  "marchait  facilement  avec  35  à  40  Ibs.  de  vapeur,  tandis  qu'il 
fajllait  maintenir  65  Ibs.  pour  garder  à  "  l'U.  S.  "  sa  vitesse  de  8000  révolu- 
tions. 

Le  juge  témoin  de  cela,  avec  l'écrémage  devant  lui,  a  décidé  en  faveur 
de  "  l'Alpha.  '  '     U  lettre  suivante  dispose  du  prétendu  rapport  de  M.  Ucour- 
sière,  que  les  agents  de  la  '♦  U.  S.  "  ont  publié  après  l'avoir  faussé  et  dénaturé 
et  en  avoir  été  avertis.  ' 
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Canadian  Supply  Dairy  Cotnpany,  Montréal. 

Monsieur,— Selon  votre  désir  exprimé  dans  votre  lettre  du  8  courant,  noua  avons 
notifié  monsieur  Trudel  de  ne  pas  se  servir,  ni  de  mettre  en  circulation  le  rapport  en 
question  de  Monsieur  Lacouraière,  au  sujet  du  concours  de  machines  centrifuges  de 
nov.  dernier,  ici  à  Sainte-Anne-de-la-Pérade,  parce  que  ce  rapport  a  été  fait^ns 
autorisation,  ne  représente  que  l'opinion  personnelle  de  son  auteur  et  est  d'un  carac- 
tère privé. 

Les  Directeurs  de  la  Compagnie  de  Fabrication  de  beurre 

de  Sainte-Anne-de-la-Pérade. 
Par  ordre  du  Président, 

Ph.   R.   LAPI,ltCBS. 

Sainte-Anne-de-la-Pérade,  ii  février  1901. 


Laprairie. 

En  mai  1900  les  agents  de  l'U.S.  avaient  réussi  à  faire  accepter  une  de 
leurs  machines  dans  un  outillage  vendu  à  Laprairie.  Voici  ce  qui  en  est 
résulté  : 

Je  soussigné,  Alfred  Robidoux,  cultivateur  de  la  paroisse  de  St-Constant,  et 
président  de  la  Société  de  Fabrication  de  beurre  de  la  paroisse  de  Laprairie  déclare  : 

Que  la  dite  société  avait  fait  l'acquisition  d'uuc-  écrémeuse  centrifuge  U.  S.  dans 
le  cours  du  mois  d'Avril  dernier  (1900). 

Qu'il  devait  y  avoir  hier,  le  vingt-neuf  courant,  un  concours  entre  cette  machine, 
et  l'écrémeuse  centrifuge  Alpha  de  Laval. 

Que  ce  concours  n'a  pas  eu  lieu  par  le  fait  que  les  personnes  qui  représentaient  la 
machine  U.  S.  n'ont  pas  jugé  dans  les  circonstances  à  propos  de  faire  le  concours. 

Que  les  personnes  qui  représentaient  la  machine  U.  S.,  étaient  les  MM.  Trudel 
de  St-Prosper. 

Que  ce  jour  le  président  de  la  dite  Société  autorisé  par  les  Directeurs,  a  fait 
l'acquisition  d'une  écrémeuse  Alpha. 

Et  j'ai  signé, 

AI.FRED  Robidoux, 

Laprairie,  30  Mai  1900.  Président. 


Terrebonne. 


Tout  le  monde  connaît  les  MM,  Moody  de  Terrebonne,  propriétaires 
d'une  des  plus  belles  beurreries  de  la  province, — et  hommes  d'affaires  de  pre- 
mier ordre.  Ces  Messieurs  avaient  eu  des  Âlphas  et  furent  approchés  par  les 
agents  de  l'U.  S.  qui  leur  promettaient  mer  et  monde.  Il  y  eut  des  concours, 
et  voici  toute  l'histoire  : 
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Terrebor-ie,  i6  JnUlet,  1900, 
Je  (wuMigné,  Geo.  Bélanger,  gérant  de  MM.  Moody  &  Sons,  «i  acheté  aujourd'hui 
pour  M.  Henry  Moody  deux  Alphas  de  la  Canadian  Dairy  Supply  Co.  ;  car  après  que  la 
compétition  à  eu  lieu  le  10  et  11  juillet  à  Terrebonne  contre  les  "  U.  S.,"  et  après  le 
résultat  obtenu  des  deux  machines  différentes,  la  différence  était  assez  grande  que  j'ai 
résolu  d'acheter  pour  M.  Moody  les  deux  Alphas,  et  je  recommande  à  tout  beurrier 
de  s'acheter  un  Alpha,  car  il  ne  peut  pas  y  avoir  de  machine  pour  donner  plus  de 
satisfaction  que  l'Alpha.  ^^^    Bêr^NGKR. 

Superintendent  M.  Moody  &  Sons, 
Phone  Main,  1629.  Bureau,  12  rue  le  Royer. 

Terrebonne,  5  janvier,  1901. 
Messieurs,— Nous  recevons  votre  lettre  du  2  courant.     Les  deux  séparateurs  Alpha 
que  nous  avons  achetés  de  vous  pendant  la  saison  dernière  ont  été  en  usage  constant 
depuis  et  nous  ont  donné  pleine  et  entière  satisfaction,  autant  au  point  de  vue  de  la 

qualité  que  de  la  quantité  du  produit. 

Vos  dévoués, 

M.  Moody  &  Sons. 

Concours  chez  Messieurs  Matthew  Moody  &  Sons,  fabricants  d'instruments 
aratoires,  Terrebonne,  Que.  :— Résultat  du  concours  et  des  épreuves,  par 
l'inspecteur  Corbeil: — 

10  juillet,  1900,  11  juillet,  1900, 

U.  S.  Séparateur  No.  1.      Alpha  No.  1. 

.   Laitreçu -9.446  9,571  Ibs. 

Température  moyenne 72  deg.  F.  72  deg.  F. 

Richesse  du  lait 3,80%  3.80% 

Durée  de  l'écrémage 3  hrs.  50  min.  2  hrs.  50  min. 

Quantité  écrémé  par  heure 2,464  Ibs.  3.378  Ibs. 

Vitesse  du  séparateur .7,800  révol.  6,400  révol. 

Perte  de  gras  pour  cent  livres  de  lait 

écrémé,  échantillons  pris  tous  les 

quart-heures 0.07 

CONCLUSION. 

Gras  sauvé  par  l'Alpha  sur  9,571  Ibs.  de  lait,  comparé  à  l'U.S.    3  Ibs.  M 

Equivalant  en  beurre  à 4  Ibs.  ASi 

Aussi:  a.  Economie  de  pouvoir,  huile,  usure,  surveillance, 

temps  des  patrons,  retard  pour  le  lait ne  heure 

*.  Pouvoir  50%  de  moins  que  l'U.  S.,  pendant  2  hrs  50 

min ^  "*'•• 

Ce  printemps,  les  MM.  Moody  ont  acheté  quatre  (4)  autres  Alphas,   et 
nous  ont  demandé  à  prendre  en  échange  un  No.  0  "  U.  S.  "  que  par  délica- 
tesse pour  les  messieurs  Trudel,  ils  avaient  acheté  à  la  suite  du   concours,   et 
que,  pour  ne  pas  mécontenter  leurs  patrons  ils  n'ont  jamais  sortie  de  sa  boîte. 
'  Voici  la  lettre  qui  nous  arrive  de  M.  Henry  Moody  pour  attester  ce  fait. 
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Je  touMigné,  Henry  Moody  avais  acheté  de  MeMra.  Trudel  &  Frère  de  St  Pioa- 
per,  Qne.,  par  considération,  une  Machine  "  U.  S.  "  No.  O.  Ne  croyant  pas  devoir  me 
servir  de  cette  machine  près  de  Montréal,  je  l'ai  changée  aujourd'hui  à  la  r"Ti'<d<fn 
Dairy  Supply  Co.  et  j'ai  donné  une  certaine  somme  d'argent  avec,  et  j 'ai  acheté  aujour- 
d'hui quatre  Alphas  Na  i  à  turbine  de  la  maison  ci-haut  mentionnée,  croyant  avoir 
acheté  les  meilleurs  séparateurs  qu'il  y  ait  sur  le  marché. 

Hbnry  Moody, 
Terrebonne,  38  Mars,  1901. 


Une  autre  Rencontre. 

Canadian  Dairy  Supply  Co.,  Montréal. 

Messieurs,— Vers  le  20  avril  dernier  les  Messieurs  Trudel,  agents  de  la  U.  S.  sont 
passés  chez  moi  et  m'ont  demandé  d'acheter  un  centrifuge  U.  S.,  me  disant  et  me 
répondant  qu'il  ferait  aussi  bien  que  la  machine  Alpha  de  Laval. 

J'avais  besoin  d'une  nouvelle  machine  ce  printemps  et  j'ai  consenti  à  en  faire 
l'essai  contre  un  Alpha.  Mais  je  dois  vous  dire  que  je  le  regrette  parce  que  cela  m'a 
donné  beaucoup  de  trouble,  et  la  différence  est  assez  grande  pour  que  je  me  fasse  un 
devoir,  dans  l'intérêt  des  cultivateurs  en  général  et  des  beurreries  en  particulier,  de 
dire  ce  qui  *«t  arrivé. 

La  U.  S.  prend  le  double  de  pouvoir,  et  elle  écréme  600  livres  de  moins  à  l'heure  : 
elle  écréme  moins  net  et  elle  a  pris  deux-tiers  de  livre  de  lait  de  plus  par  cent  livres 
pour  faire  une  livre  de  beurre. 

Je  fais  cette  déclaration  la  croyant  vraie  et  honnête. 

Votre  dévoué, 

Beurrerie  de  la  Petite  Rivière,  (Deux-Montagnes),  '^^^^  Laurin. 

Petite-Rivière,  31  Mai  1901. 

Un  client  qui  a  connu  i'U.  S.  et  qui  s'en  débarrasse. 

Je  soussigné,  étais  en  possession  d'une  machine  U.  S.  depuis  trois  mois  et  je  l'ai 
changée  aujourd'hui  pour  une  Alpha  No  i,  en  payant  un  gros  montent  en  retour. 

Je  déclare  que  cette  U.  S.  n'a  jamais  dpnné  satisfaction  ;  j'ai  eu  occasion  de 
demander  à  M.  Trudel  de  venir  l'arranger  et  il  n'est  pas  venu.  M.  Laconrsière, 
inspecteur,  après  l'avoir  examinée,  m'a  dit  qu'il  ne  pouvait  pas  la  comprendre  ;  et 
voulant  donner  satisfaction  à  mes  patrons,  je  l'ai  changée  aujourd'hui  pour  un  Alpha 
No.  I. 

BanUeue  des  Tr«is-Rivières,  6  Sept.  igor.  "^'^^'^  Déchaîne. 


5t-0urs,  Juillet  1901. 

Ici,  les  Messieurs  Trudel  avalent  garantie  dans  leur  contrat  écrit  que 
'«ru.  S,"  écrémerait  en  ne  perdant  pas  plus  que  0.05.  Ils  avaient  aussi  repré- 
senté, comme  toujours  d'ailleurs,  que   la   "  £7.    ^.  "  ferait  aussi  bien  que 

12 


**P Alpha."  cela  avait  été  dit  de  vive  voix,  mais  ils  furent  pris  au  mot  et 
sommés  de  faire  un  concours  contre  "  l'Alpha,  "  faute  de  quoi  leur  "  U.  S.  " 
serait  refusé.  Malgré  toute  notre  bonne  volonté,  il  ne  nous  fut  pas  possible  de 
nous  entendre  sur  le  programme  à  suivre,  les  agenU  de  "  l'U.  S.  "  se  déro- 
bant devant  "  l'Alpha."  Les  directeur»  de  la  beurrerie St-Ours,  pour  trancher 
la  question,  passèrent  la  résolution  suivante  : 

"  Voyant  que  les  agents  de  ces  deux  Compagnies,  ici  présents,  nes'accor- 
"  dent  pas  pour  'es  conditions  du  concours,  nous  croyons  agir  de  bonne  foi 
"  en  proposant  les  conditions  suivantes  :  Proposé  par  Louis  Proulx,  secondé 
"  par  Hubert  Mongeon  que  celle  des  deux  compagnies  qni  ne  se  conformera 
'«  pas  à  cette  proposition  soit  regardée  comme  ne  voulant  pas  de  concours  et 
"  consenunt  par  conséquent  à  ce  que  sa  machine  soit  inférieure,  et  devra  se 
"  tenir  notifié  de  remporter  sa  machine. 

"  Conditums  du  Concours  :  Écrémer  chacun  leur  journée,  et  cela  pendant 
"  six  jourt  consécutifs,  et  tireront  au  sort  les  jours  où  ils  devront  faire  l'éoré- 
"  mage.  Se  choisir  char  ;  un  juge,  et  si  ces  juges  ne  s'accordent  pas  ils  en 
"  choisiront  un  troisième  ,  chaque  séparateur  ne  devant  fonctionner  qu'à  sa 
"  vitesse  régulière  avec  la  quantité  de  lait  mentionnée  ^u  catalogue. 

"  Ou  bien  si  ce  concours  ne  plait  pas  aux  agents,  soit  d'un  côté  ou  de 
"  l'autre,  le  concours  suivant  leur  sera  proposé  et  la  ronclusion  sera  la  même 
"du  premier:  Proposé  par  H.  Mongeon  secondé  par  Louis  Proulx:  Qu'un 
"  concours  aux  mêmes  auditeurs,  en  régie,  ait  lieu  à  l'Industrie  Laitière  (Ecole) 
"  Je  St-Hyacinthe  et  que  celle  des  deux  machines  qji  sera  reconnue  pour  la 
meilleure  soit  celle  que  nous  devrons  garder.  Leurs  réponses  (aux  agents) 
"  devront  êtres  négatives  ou  affirmatives. 

"  Et  le  procès  verbal  ajoute  :  MM.  Taché  et  Sénécal,  (  :présentant 
"  l' Alpî.i^  donnent  leur  réponse  affirmative  pour  les  deux  concours,  i  les  MM. 
"  Trudel  (réprésentant  "  l'U.  S.  ")  ne  veulent  pas  d'aucun  concours.  " 

Et  "  l'Alpha  "  bien  entendu  fut  ?  he*ée  par  la  beurrerie  de  la  Basse 
Saint  Ours,  et  la  U.  S.  refusée. 
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Autres  Considérations. 


Quand  vous  rxhetez  un  séparateur,  il  faut  penser  ^  l'éventualité  d'accidents, 
d'usure,  de  remplacement  de  pièces,  x^es  ageuts  de  "U.  b.  qui  n'ont  pas 
encore  de  machines  bien  vieilles  ici,  essaient  de  faire  croire  que  leur  écrémeuse 
est  bien  plus  durable  que  l'Alpha. 

Est-il  raisonnable  de  croire  qu'une  machine  bien  construite  comme  l'est 
l'Alpha,  qui  ne  marche  qui  6000  révolutions,  s'usera  plus  que  l'U.  S.  qui 
marche  33%  plus  vite,  8,000  révolutions. 

Sur  le  très  petit  nombre  d'U.  S.  qu'il  y  a  dans  la  province,  nous  en  con- 
naissons au  moins  trois  qui  dès  la  première  saison  étaient  détraquées. 

Mais  comment  les  agents  de  l'U.  S.  sont-ils  préparés  à  fournir  les  pièces 
ordinaires  de  remplacement,  et  à  faire  r  balancer  les  bols  ? 

Ils  n'ont  pas  d'ateliers  de  construction  de  séparateurs  en  Canada. 

Ils  ne  vendront  jamais  assez  de  machines  pour  installer  pareil  atelier. 

Et  les  clients  en  peine  verront  leurs  patrons  p^trlir  pour  les  fabriques 
voisines,  en  attendant  le  retour  des  morceaux  après  une  promenade  aux  Etats- 
Uniii,  qui  sera  souvent  prolongée  par  les  exigences  de  la  douane  américaine. 

Voici,  comme  échantillon,  ce  qu'il  faut  faire  pour  envoyer  un  bol  ou 
n'importe  quel  morceau  aux  Etats-Unis  en  réparation  : 

1°  Faire  identifier  le  morceau  par  la  douane  canadienne,  pour  le  recon- 
naître quand  il  reviendra. 

2°  Faire  un  dépôt  ou  donner  un  cautionnement  à  la  douane  américaine 
pour  éviter  de  payer  les  droits. 

3°  Faire  reconnaître  le  bol  en  revenant,  par  la  douane  américaine  pour 
se  faiic  r*(meftre  le  dépôt  ou  le  cautionnement. 

4°     Faiio  identifier  le  bol  à  son  retour  par  la  douane  canadienne. 

Qu<;  ce  soit  vous  ou  les  agents  de  l'U.  S.  qui  fassent  cela,  c'est  du  temps 
perdu  et  de.  retards  qui  peuvent  ruiner  la  clientèle  d'une  beurrerie,  et  des  frais 
additionnels. 

\je^  Alpha  de  Laval  sont  construits  ici,  à  Montréal  dans  nos  ateliers,  au 
No  83  rue  McGill  ;  et  y  sont  construits  en  entier,  sauf  l'acier  du  bol. 

Sur  un  télégramme  ou  lettre  à  nous  adressé,  vous  pourrez  avoir  n'im- 
porte quel  morceau  du  séparateur  par  premier  express.  Vous  pouvez  venir  à 
la  ville  et  remporter  avec  vous  n'importe  quelle  pièce  réparée. 

L'Alpha  de  Laval  est  une  machine  d'invention  suédoise  ;  mais  tout  le  per- 
sonnel de  notre  établissement  est  de  la  province  de  Québec,  et  n'a  pas  d'inté- 
rêts ailleurs.  L'Alpha  de  Laval  y  est  plus  implantée,  plus  connue, — à  cause  de 
son  mérite  supérieur, — que  ne  le  sera  jamais  l'U.  S.,  à  cause  de  son  infériorité. 
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UN  DERNIER  MOT 

Nou«  prêchons  pour  notre  paroisse;  mais  nous  le  faisons  dans 
voi./e  intérêt. 

Nou5  ne  vous  demandons  qu'une  cliose: 

Renseignez-vous  l>ien. 

N'aciietez  pa-i  les  yeux  fermé!*. 

Ne  vous  liez  pas  les  mains  pour  le  séparateur  ••  U.  S."  ou  toute 
autre  Séparateu.,  avant  de  l'avoir  bien  essayé— vous-même,  chez 
vous— pendant  un  temps  suffisant. 

Mettez  r"U.  S."  à  côté  d'un  de  nos  Alpha  de  Laval;  faites 
les  travailler  comme  on  fait  dans  les  fabriques. 

Et  alors— seulement  alors— Juxez,  et  vous  ne  serez  pas  attrapé. 


Si  les  agents  de  l'U.  S,  ou  de  tout  autre  séparateur,  se  présentent  chez 
vous,  signe»  leur  la  lettre  toute  préparée  qui  est  au  dos  de  cette  feuille,  et 
exigez  qu'ils  .  ous  la  signent. 

Refusez  leur  machine  s'ils  n'acceptent  pas  l'équitable  et  raisonable  propo- 
sition que  contient  h  lettre. 

Nous  vendons  toute  la  ligne  d'outillages  et  de  fournitures  de  beurreries  et 
fromageries. 

N'achetez  pas  sans  au  moins  nous  offrir  l'occasion  de  faire  une  soumission 
qui  ne  vous  coûtera  rien. 

Demandez  nos  voyageurs  et  nous  vous  les  enverrons. 
Ou  venez  m  us  voir  à  Montréal.     Cela  vous  paiera. 


Canadian  Dairy  Supply  Co., 

327  Rue  des  Commissaires, 
MONTR^AI^. 
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Un  Contrat 

RAISONNABLE    ET   SUR 

QUE  VOUS  POUVEZ  SIGNER 


M. 


Agent  «les  Centrifuges 

MoNSiRUR,— Vous  me  représentez  que  les  écréineuses  centrifuges 

que  vous  vendez  sont  capables  de  faire  un  travail  général  aussi  satisfaisant  et  aussi 
parfait  que  celui  des  écrémeuses  Alpha  de  Laval.  Vous  ne  pouvez  pas  exiger  de 
moi  que  je  vous  croie  sur  parole  :  je  pense  qu'il  est  plus  prudent  pour  moi,  à  cause  de 
la  grande  réputation  des  Alpha  de  Laval,  d'essayer  votre  machine  dans  ma  fabrique 
pendant  un  temps  suffisant  pour  me  retiseigner  à  fond. 

Je  consens  à  recevoir  votre  machini>  pendant  30  jours  à  l'essai  chez  moi,  aux  con- 
ditions suivantes  : 

J'en  ferai  l'essai  comme  je  l'entendrai,  mais  dans  des  conditions  aussi  égales  que 
possible  pour  votre  machine  et  pour  l'Alpha. 

Je  serai  le  juge  absolu  pour  décider  si  je  dois  la  garder  ou  non. 

Je  pourrai  la  renvoyer  avant  l'expiration  des  trente  jours,  si  à  un  moment  donné 
je  la  considère  inférieure  aux  Alphas  de  Laval. 

Je  veux  qu'il  soit  entendu  qu'aucune  autre  convention  faite  verbalement  ou  par 
écrit  au  sujet  de  votre  séparateur  ne  soit  valide. 

Si  vous  acceptez  ma  proposition  que  je  signe  en  double  ce 

'90i>  à signez  vous-même  ce  document, 

et  expédiez- moi  ce  séparateur  le 

Le  prix  convenu  si  je  le  garde  sera  de 

payable 

Signature  du  client. 


V^. 


Je  soussigné,  représentant  l'écrémeuse 

accepte  votre  commande  daus  les  conditions  ci-haut,  et  déclare  qu'il  n'existe  aucun 
autre  arrangement  verbal  ou  écrit  à  ce  sujet. 

Signature  de  V agent. 
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